
 
 

Lettre d’information aux plongeurs présentant un Shunt droit- gauche 

 

Madame, Monsieur, 

Une échographie a été réalisée, soit à la suite d’un accident de plongée pouvant être 
imputable à la présence d’un shunt, soit dans le cadre d’un bilan sans rapport avec la pratique 
de la plongée subaquatique avec scaphandre. Elle a mis en évidence chez vous l’existence d’un 
shunt droit-gauche (Foramen Ovale Perméable ou shunt droit-gauche extra cardiaque).  

Selon l’état actuel de nos connaissances, la présence de ce shunt majore significativement le 
risque d’accident de désaturation cérébral, cochléo-vestibulaire ou cutané par rapport à la 
population générale.  

En conséquence, la seule solution radicale pour éviter tout risque est l’arrêt de la pratique de 
la plongée subaquatique avec scaphandre. 

Si votre choix est autre il faut vous mettre dans des conditions qui limitent la majoration du 
risque d’accident, c’est à dire : 

• réduire la production de bulles circulantes : 
o plonger exclusivement dans la courbe de sécurité (aucune plongée avec palier imposé 
o pas de plongée successive 
o profondeur maximale autorisée 30 mètres 
o limiter les efforts en plongée 
o éviter les efforts musculaires pendant les 3 heures suivant l’émersion 
o ne pas réaliser de plongées yo-yo 
o réaliser une remontée lente (inférieure à 10 m/minute) 

o privilégier la plongée au “Nitrox” 

 

• limiter les variations brutales de  la pression intra thoracique : 
o éviter impérativement les manœuvres de Valsalva brutales ; privilégier en permanence 

les manœuvres d’équipression dites passives (rappel : ne jamais faire de manœuvre de 
Valsalva lors de la remontée) 

o ne pas pratiquer d’apnées dans un délai de 12 heures après une plongée scaphandre  
o éviter les efforts en respiration bloquée (remontée du mouillage, portages 

intempestifs, remontée à bord avec le bloc sur le dos, efforts de toux) 
o éviter la plongée en cas de mal de mer avec risque de vomissement 

 
• limiter les facteurs de risque, et en particulier : 

o ne pas plonger fatigué, stressé… 
o entretenir une bonne condition physique 
o avoir un entraînement progressif et régulier 
o se méfier de la surcharge pondérale 
o au delà de 40 ans les risques sont majorés 

 


